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ASSAALAM MALEKUM ! 
 
 Monsieur le Ministre de l’Economie et des Finances, 
 Monsieur le Directeur de l’USAID, 
 Mesdames, Messieurs, 
 Chers Participants,  
  
 La cérémonie qui nous réunit aujourd'hui, pour procéder à l’ouverture de la Revue 
conjointe annuelle du programme de coopération de l’USAID au Sénégal, m'offre l'occasion 
de me féliciter de la qualité de la coopération bilatérale entre les Etats-Unis d'Amérique et la 
République du Sénégal. 
  
 Permettez-moi, Monsieur le Ministre, de magnifier la longue tradition d’amitié et de 
coopération technique et économique qui lie si solidement nos deux pays.  En effet, c’est sur 
ce socle de partenariat exemplaire que nous avons forgé notre capacité à élaborer, à mettre en 
œuvre, et à évaluer conjointement  les grands projets que nous partageons.  La présente revue, 
qui regroupe les représentants de plusieurs départements ministériels, est une parfaite 
illustration de notre solide alliance, basée sur des valeurs partagées, telles que concertation, 
consensus, solidarité. 
 
 Ces assises qui constituent un rituel typique de notre coopération offrent l'opportunité 
de rendre compte des progrès réalisés, mais surtout de discuter, de manière constructive, des 
contraintes rencontrées dans l’exécution du programme. 
 
 Il convient de rappeler, Monsieur le Ministre, Mesdames, Messieurs, que la 
dynamique du programme de l’USAID repose sur la lutte contre la pauvreté.  Au regard de la 
complexité du phénomène, nous avons choisi de l’attaquer sur plusieurs fronts: promotion du 
secteur privé porteur d’emplois et créateur de richesses ;  amélioration de la santé des 
populations ; relèvement du niveau d’éducation des jeunes ; renforcement de la démocratie et 
de la bonne gouvernance ; relance de l’agriculture et gestion rationnelle des ressources 
naturelles ; sans oublier  la réhabilitation économique et sociale de la région naturelle de 
Casamance meurtrie par plus de deux décennies de violence. 
 
 Monsieur le Ministre, cette année, l’exécution du programme étant à mi-parcours, je 
suis heureux de noter que la revue met l’accent sur les résultats obtenus. La synergie qui 
caractérise les différentes composantes du programme de l’USAID en a augmenté l’impact.  



Je citerai, par exemple, le programme de relance économique de la Casamance où des 
activités du secteur privé, d’éducation, de santé, de démocratie et de bonne gouvernance se 
complètent harmonieusement pour promouvoir un environnement propice au retour de la 
paix.  
 
 Monsieur le Ministre, des initiatives en cours comme celle sur la Liberté Numérique ou 
Digital Freedom Initiative (DFI) ouvrent des perspectives intéressantes pour mettre fin à 
l’isolement de nombreux pays relativement éloignés de la révolution des nouvelles 
technologies de l’information et de la communication.  A cet égard, il est particulièrement 
encourageant que le Sénégal ait été choisi comme pays pilote pour expérimenter le DFI. 
 
 Dans le nouveau contexte marqué par la globalisation toujours plus poussée de 
l'économie, le facteur déterminant sera la mise en place de mécanismes pour faire profiter au 
Sénégal de nouvelles opportunités d’exportations, et le rendre également plus attractif auprès 
des investisseurs privés tant nationaux qu'étrangers. 
 
 Le programme d’assistance de l’USAID/Sénégal que nous allons examiner, 
Monsieur le Ministre,  Mesdames Messieurs, devrait mettre l’accent sur les voies et moyens 
d’atteindre le maximum de résultats durables, et sur des solutions pour  surmonter toute 
contrainte identifiée dans l’exécution du programme.  
 
 Permettez-moi d'exprimer toute ma confiance dans les capacités techniques et 
l'ouverture d'esprit des participants pour relever ce défi. 
 
 C’est sur cette note d’espoir et de confiance dans les relations entre nos deux pays, 
Monsieur le Ministre, Mesdames, Messieurs, que je voudrais conclure en souhaitant plein 
succès à votre revue. 
  
 Je vous remercie de votre aimable attention. 


